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Nous nous proposons d 'u t i l i ses ,  dans ce t t e  courte note eur l e s  r iv ières  
du bassin de l a  Sangha, l e s  observations f a i t e s  depuis bientôt 20 ans pm l e  
servias hydrologique du Centre ORSlüM de Brazzaville. Noua ne citerons que pour 
mémoire, l e s  s tat ions qu'exploite l e  Service Hydrologique du Centre ORSIUN de 
Bangui 8ur l e  bassin de l a  Hauta Sangha. Cette étude se borne donc en fait aux 
seules s tat ions de Ouesso mir la Sangha e t  de Eort-Soufflay mrr l e  D'Ja.  Les 
deux stat ions de la  Likouala-aux-Hesbes ( ~ p & a  e t  ~ o t o u a l i )  ont déjà f a i t  
l 'objet d'une note préoédente du Service Qdmlogique du Centre ORSTON de 
Brazzaville. 



1 . - D E S C R I P T I O N  G E O G R A P H I Q U E  S O N M A I R E .  

a)- LE BASSIN DE LA SANGHA EN AMONT DE OUESSX). 

Ce bassin 
de la  Sangha es t  
à quelques km cn 
l a  Sangha (67.000 

es t  t r é s  important ( 158.350 km2). Le principal affluent 
1.e D 'Ja (ou N '~oko) , affluent r ive  dmita de la Sangha 
amont de Ouesso. Le D ' J a  es t  presque aussi important que 

km2 à ~ o ï o u ~ 3 8 . 6 0 0  km2 à %rt-~oufflqy).  

L a  géologie de ces, bassin0 es t  complexe. On note avant tout une 
grande extension des formations précambriennos des sér ies  de Sembe-ûuesso 
e t  de Nola, avec de nombreases intrusions de nature variée : 

- complexes t i l l i t i g u e s  du D I J a  e t  de l a  Bandja. 
. . - doler i tes  intrusives,  etc.. . 
Des granites indifferenciés prennent une grosse importance sur l a s  

t ê t e s  de bassins. 

Le Nord-Est du bassin (~6publicpe ~entraf 'r icaine) es t  en majeure 
par t ie  constitué de grbs de Carnot. 

Les sols  sont surtout des sols  f e r ra l l i t i gues  appauvris modaux ou 
f e r r a l l i t  iques remani6a modaux, sur rmhea. basiquea. 

Dans l e s  vallées. se retrouvent des juxtapositions de so l s  f e r ra l l i -  
t iques e t  de sols  hydromorphea à, pseudo-gleys. 

Les r e l i e f s  sont souvent t r è s  accusés surtout sur la part ie  Ouest 
comprenant l e  bassin du D I J a .  La quasi-totalité du bassin es t  couverte 
d épai sses forê ts  ombrophi l e s  équatoriales, l e  plus souvent totalement 
videa d'habitants, à l'exception des quelques villagen gui émaillent de 
lo in  en loin lea  r ives des principales de ces r iv ières ,  hachées de rapides 
e t  de chutes parfois importantes (chuten de N ' K i  sur l e  D ' J a ,  etc...). 

A l'extrême Nord du bassin de la  Sangha apparaissent los  premieres 
savanes arbor6as de plateau. 



b)- LF BASSIN DE LA SBNGHA AU SUD DE OUES%. 

La Sangha pénètre a lors  sur l e s  al l i~vions quaternaires de l a  Cuvette 
Congolaise. La Sangha e t  ses affluents de fa ib le  importance d 'a i l leurs ,  cou- 
lent  en direction Nord-Sud entre  des bourrelets de berges, exondés en perma- 
nence seulement de loin en loin,  là où se sont forméss, des cuirasses la té r i -  
tiques. Une forêt  ombrophile équatoriale t r è s  dense, inondée 6 mois par an 
recouvre toute cet te  zone. 

Le seul affluent important e s t  la Likoualtiraux-Herbes, r iv ière  typique 
de l a  Cuvetto Congolaise gui f i t  déjà l 'objet d'une note du service hydrolo- 
gique du Centre ORSZüP1 de Brazzaville. 

La Sangha se je t te  a lors  dans l e  Congo par un de l t a  comrrnui avec l a  
Likouaia-Mo s saka. 

I I * - L E S  S T A T I O N S  L I M N I M E T R I Q U E S ,  
E T  L E U R  E T A L O N N A G E .  

a)- LA SANGHA. 

De f o r t  nombreuses échelles de navigation ont é t é  placées par 
l'A.T,E.C,, la  C.G,T.A., etc... au long du cours de l a  Scuigha. Certaines 
demeurent : 

- échelle de Tsossolo PK 60 

- échelle de PiowndaPK 330 mise en place l e  31 Mars 1967, calés (?) 
sur l e  zéro de Ouesso. 

- échelle de Ouesso PK 500 (voir p k s  loin) 

- échelle de Salo. Pk 736 ) 
font par t ie  du réseau hydrométrique - éohelle de Nola Pk 787 ) de l a  R. C b  8. 

Seules l e s  t r o i s  dernières s tat ions sont, à notre connaissance, 
étalonnées. 



Il existe Bgalement quelques échelles sur l e  DIJa : 

- échelle de bloioundou: .PK $38 

- échelle de Boloso PK 140 

- échelle da. Fbrt-Soufflay PK 192 (voir plus loin) 

Seule l 'éahelle de Fbrt-Soufflay es t  étalonnée. 

c)- LA SANGHA A OUESSO. 

1) Historique de l'échelle. 

Monsieur ROBLNEAU de la CGSL i n s t a l l a i t  une première échelle limni- 
métrique en Novembre 1947 , dont l e s  relevés sont continus e t  sérieux jusqu'en 
1951. Cette échelle no 1 sera arrachée pas une barge en Mai 1952. 

Le 25.6 1952 une échclle no 2 l a  remplace, calée 1,97 m au-deseus 
de l 'échel le  1 ( l e s  deux échellcs on* 6té  nivelées par rapport au même repère), 

Deux repères anciens sont signalés : 

- Repère no 1 : Ancienne b i t t e  en ciment entre  l e s  p i l i e r s  de 
lf ancien quai : zéro échelle no 2 $7,115 m. 

- Repère no 2 : Dessus de la b i t t e  d'amarrage (2) 
zéro échel le  2 à -7,86 m. 

Un nivellement ORS'ICIM f a i t  en Octobre 1958 à p a r t i r  du repère IGN- 
OUES93 no 10, coté 336?535 m danne pour l e  zéro de l 'échelle no 2 l a  cote 
325'787 m. Ce repère I G N  no 10 sera l e  repère ORSTOM - SoH no 3. 

Le 5-9-1960 1'ORSlüM pose une borne repère SH no 4, Le zéro de l'échel- 
l e  no 2 e s t  à -7?747 m sous ce t te  borne (située en t re  un palmier e t  l'élément 
supérieur). Un élément de 6 à 7 rn es t  posé à une date.. ul tér ieureo 

Un 1969 l e s  importants travaux de construction du port f luvia l  de 
ûuesso entraSne l a  destmction de l 'échelle ORSmM no 2 ,  a ins i  que l e s  bornes 
ORSlüM repère SH no 4, e t  IGN-ûUESSO no 10 repère ORS'ICIM no 3. 



Un repère (repère SH no 5) ,demeure, sur l e  versant sud du bureau 
de l'ex-CGW, posé par l 'AeToC. ,  indiquant l e  zéro $7,992 m. 

Le 24.10.69 un nivellement 0RS'X)M donne : 

- Zéro à-7,977 m sous repère SH no 5 pour l 'échelle ATC (no 3 
O R S ~ M )  posé sur l e  parsment amont du quai. 

- Zéro à-8,684 m sous repère SH no 5 pour l 'échelle provisoire 
posée sous l'ancien embarcadère CGTA. Cette échelle é t a i t  en t r è s  mauvais 
é ta t  f i n  novembre 1,969, 

Monsiew BOURDIIJ, représentant local  de la CGTA, assuro -.que l 'af- 
faissement do ce t te  Bchelle, l ue  durant l a  constructicn du port après 1 'en- 
lèvement de l 'échelle OBSTOIJI no 2, se sera i t  produit après son abandon au 
prof i t  de l 'échcllc liO 3. Aucun nivellement &rit ne vient appuyer ce t te  
aîf irmat ion. 

2) Etalonnage de l a  Sangha à Oueaso , 

17 jaugeages, assez bien répar t i s ,  ont é té  f a i t s  à ce jour : 

1 ~ a t e  
1 C o t e  ! 
1 1 D é b i t  
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- . .  

1 cm I 1n3/~ 
1 ( 1 8 - 9 - 5 1  275 

! 
1 2 190 
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( 2 4 - 9 - 5 2  
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350 1 2570 
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1 

3 1 - 8 - 5 7  305 
1 
! 2 145 

i 
IO -10 - 58 ! 274 I 1875 

1 
17-10-69  ! 466 

1 
! 3522 

23 -10 - 69 1 453 1 336 1 
! 

6 - 4 - 7 0  137 I 930 
! 





./. . . L a  courbe d'étalonnage paraît  sat isfaisante,  e l l e  rnanque toutefois 
de jaugeages de v6rification en moyennes eaux c t  da jaugeages en crue extrême 
(b5 m) 

1) Historique dd --- 1 ';chelle. 

- l e  27-5-54' I\QiI. ALDZGHETII e t  TdISSIER ins ta l len t  une échelle no 1 en fonts. 
d'aluminium de C à 5 m. Un repère SH no 1 (2 clous plantés dans un fromager) 
e s t  la i ssé  à l'angle de l a  case TRAGOS. 

Zéro de l 'échelle no 1 à 8,376 m sous repère SH no 1. 

- l e  19-4-55, pose d'un élément 0-100 (échelle no 2) sous l e  zéro de 1 'échelle 
no 1. Les lectures  sont précédées du signe - pour l e s  distinguer de lectures 
de O à 100 sur l 'échelle no 1. 

Pour ê t r e  ramenées à l 'échelle 1, ces lectures  h2 sont transformées 
en lectures hl par l a  relat ion : 

- l e  9-3-56, l e s  échelles 1 e t  2 sont remplacées par une échelle no 3 en 
éléments centimétriques de O à 500, un élément 0-100 f a i t  fonct ionde 500-600. 

Le zéro de l 'échelle no 3 es t  1,55 m sous l e  zéro de l 'échelle no 1 
so i t  zéro échelle no 3 à 9,926 m sous repère SH no 1, pou.  0-5000 

II II II à 4,926 m sous repère l1 , pour 500-600 

- l e  2-57 pose d'un élément 500-600 centimétrique au meme zdro. - l e  13-10-58 pose de deux éléments 600-700 e t  700-800 au môme zéro, 

Le repère SH no 1 e s t  al or^ remplacé par un repère SH no 2. I l  s 'agit  
d'un piquet bois avec tirefond s i tué  7 m au-dessus du zéro de Iféchel le  no 3. 

- l e  4-9-60 l e  repère- SH no 2 a disparu. Pose d'une borne SH repère SH no 3 
à 8,916 m au-dessus du zéro de l 'échel le  no 3. 

- l a  Station es t  fermée en J u i l l e t  1965. 

- Elle sera r6ouverte en Avril 1967 (pas de renseignements à ce sujet)  
- Le 20-10-69, v i s i t e  de l a  s tat ion : 

Nous adoptons pour borne SH repère no 3, une borne en ciment, surmontée 
d'un tirefond peint en rouge, qui se trouve swl la dro i te  de l a  saignée perrnet- 
tan t  de descendre à l l o a u  e t  l e  long de laquelle se trouvent l e s  échelles i 





la borne e s t  sur l e  turre-plein dégagé. 

- Lt<l6n?cnt 7-6 osi; an bon é t a t  e t  son support sol ide ,  son zéro e s t  
à 8,859 m sous l a  borne-, 

- Un 6lénien-L 0-1 (?) réparé par l e  l ec teur  e s t  f i xé  sur  une planche 
en bois  depuis une datr i:~d4tcrminée0 Son zéro e s t  2,502 m sous l a  borne. 

- Un é16rnenc 5-.t placé sur un r a i l  é t r o i t  peu solide para î t  avoir  
g l issé .  Son zéro es-: . 5 ?477 m sous la borne. 

- Deux BlCrnen:,2 3,35 - 4,95 e t  2,95 - 3,95 accouplés sont placés 
sur un support p e î ~  ~ o i l , ! ~  c l  iiiclin8. Leur zéro (mesur$ sur  l e  sommet 4,95 
des éléments) e s t  à C s ; O 5  m SOUS l a  borne. 

Nous lafsson3 lté2-ément 1-8 inchangé e t  calons l e s  au t res  éléments 
au même zéro s o i t  : 7-8, 6-7, 5-6p 4-5 e t  3-4 à 8,859 m sous l a  borne, ce qui 
compose l ' éche l le  no 4. 

L'échelle 4 s e r a i t  donc 09057 m au-dessus de l ' éche l le  3 s i  l b n  sup- 
pose l a  borne fixe.  Nous pencherions plutôt  pour un affaissement àu remblais. 
suppcrtant l a  borne. 

é t a t  des éléments de basses e a u  décov-ve~ts de l'ancicnnc 
échelle no 3 : 

élément 2-3 zéro à -9,259 m sous l a  borne. 
1-2 I l  -9,284 m " I I  

Nous posons des élément~i neufs aux memes cotes  que l léchol. lr  ,.IO 4 ,  
s o i t  élément 0-1, '-2, 2-3 à -8,859 m sous l a  borne. 

2) Etalonnage l u  D'Ja à Fort-Souff&. 

11, jaugeages existent  à ce jotul, la courbe di6ta.lonnage, assez satis- 
fa isante ,  mangue de jaugeages de hautcs eaux, 





! 
s Débit 

I Cote. ! 
Date 1 Cote ' originale 1 

1 ! corrigée 
cm ! cm ml/. 

( 1 1 1 
( 19 .-..4 - g j  1 - O44 1 11 1 i 
( 1 I 1 305 I 

T:rODUI:l';E, B I L A N  H Y D R I Q U E .  I I I . - E T U D E  DZ;?; - - . _ - - , > - , - . - - - . . - . ~ . . - . . - -  

Nous ;"ombnj asonr cl .  - ~ i ? k s  iJn 'bat~l-cau des sodules mensuels e t  anrmela. 
observés à 12 s5ati.o- ue Oucsço de- 19-5 j 2, 19',?00 

Nolis d ispo  son[: 2 ?XI é ç k m 5 l l l o z ~  2.c 18 mcCules annuels. L 'ensemble des 
points expérimentaux oeut s 'ajuster sur ime l o i  d-e Gauss. 

4 

On obtient : mociule intér-ucl = 1842 m3/s auquel correspond 
un écart-type 6 = 185 m3/s 

Ce qui,  avec un interval le  de confiance. de 90 %, permet l a  précision - 
0 - 1842 + 70 m3/s 

Nous regroupons dans l e  tableau suivant quelques modules,a.nnuels de 
période de retour donnée, a ins i  que l e s  modules spécifiques correspondaiits : 



O / . .  0 
--- 

1 d z é e s  humides f années sèchea. i---. - -- b - 
'période de retour 1 
IDZoit moyen 1- 1- 
i s u e i  m3/s 
T Co .te moyenne 

Le coefficient dti&gula3.ité K 3  e s t  de 1.,3û1 valeur tout à f a i t  
normale pour ce régime hydmlogigue. 

Le coefficient d'irrégulaa?ité es t  l e  rapport entre  l e  débit d6cenna:L 
humide e t  l e  délxit d é o d  sec. 

MODULES MïGïSüELS ET BNNUELS DE LA SANGHA A OUESSO - Station No 28 

annuel 



! - -'*- -- a-*II-= B 
P 

MODULES MENSUELS MOYENS E T  DECEMNAhJX * 

SECS ET HUMIDES 
I 

DE L A  SANGHA A QUESSQ . .  

n 
k n 
4 O 

.Q A 

D O 
C> 

7 m. 

-, 4 o u  - 5.0 

- 3 0 0 0  - 

2 0 0 0 . -  

1 
3,5 1 

i il 
2 



2) Xtcde des modules mensuels - Régime. 

Nous avons également a jus té  d . 2 ~  l o i s  de Gauss sur chacun des échanzil- 
lon:! de déki t  mensuels, 

Bov s ?:eg;noi:pons l e s  r é su l t a t s  obtenuss dails l e  tableau suivant : - 
7 P F 1 

' I J ? ~ \ M A ~ M I J ~ J ~ A I S I O N I ;  - --.------- --- --- 
v l S ! f  ait moyen m3/s il317 : I C I 5  il053 f1183 i1435 :?600 !1618 11597 !a333 13435 i34.82 12-:c5 I -- --- 

f "-1- - !-'l--- t 1 1 -  i 

! 
m3/s - i 1 - 3 1 - - - .  258 i ~ j 2 6 1 ~  II P42! ---- 321!  - 307 - 3 0 2 ;  - 464 i - 511 j .- 471 ; - 535 410 - I t 

IDébit décennal t 1 i 

! sec m3/a ' 1 b 4  813 707 ! ! 871 i10i7 il204 -- f1229 - j - 999 t1674 --- i2798 - ;a792 -- il577 ---- 
IDébit gu$nquemnl- ! ,1126 ! 1 899 I - 1 - -  860 11004 ? I l 9 5  1- il373 f 1394 f1253 ji955 1305'7 j3~86 t il801 ; t 

j S @ C Y J I s  -.-... A ------" -Pm-- 

!Débit quinquennal t ,7508 1 1  1 1 il246 ,1362 I il675 1 7 ! - ' -  !1827 (1842 I i4941 p I2711 !3753 I 13878 !2$09 I 
I ! humidc m 3 h  

- 1 -  -- !-!-if- 
*- - --'- 

!De"oit décennal f '$650 :1217 !1399 *11,?5 t ;1853 !1996 ?O07 12195 12992 14012 ! ,4172 I !2633 I i 
'c ! ! hr-nicie CI:'. ---- 

! - t - - f -  
1- P --- -- - -.--- ' CO t e  moyenne n 
! 1 I I Z 

'1 97 j1p52 ,1977 12913 !2,35 12,37 :2,34 !3,30 14;61 '3?02 
1- 7 - - --. 
! 

- - l ! !  -1- - 1-1- !--- ! 

1 K3 . _  ; 1 , ~ 7  j1,50 a _ q  il397 ; l9 '?2 !1,82 *1,66 12,19 I 1,79 '1943 1 11919 - --- , 
I D & i t  s p 6 c i f i ~ e  ! - I I I t I ! l t 

I moyen 1/a l a n  * ,___l____-l l_l-  I 073 , 694 i 6p7 
175 1 911 0 !10,2 110,1 11497 12195 12290 il393 1 

La va=.iat:ioi: ?il i.)c-?ficiei~.t K 3  pour l e s  divers mois de 1 'année e s t  
particillièrernent si~r..ii'r.-,n.:;i~.-c,~ Gn voi t  que K c'est-%dire l r i r r égu la r i t é  
e s t  :?ai.bie 12s mois  cc;> .'. : J i ~ e  de sai sori e s t  f ?  i en  é t a b l i  : 

- 3':uTr~ et- i;o.~.i, : !es  ilasses eaux, 

L -? 2eglina do l a  Sr ilgila e s t  caractérist ique d'un climat équatorial  
de tr.?nsi.t :.O-i bos F:.-,l,  

La cri~.c 1.c :)VIS ; -,y.orJ;z~;)c sc: produit t rèu  régulièrement en Octobre 
OU Nove~~~bre. 

E l le  e s t  er. moyer,rc. de~.i.?-. ??ois supérieure en débi t  à la crue intermé- 
d i a i r e  su   moi^ de Juin. 

Les basses eaux son";gérié?alenent au m o i s  ?-c I'Iars, Cepefidant l e s  deux 
périodes de hautes eaux sont sépcxées on JuS.llet-AoGt p z  une période de basses 
eaux généralement moins importantes que ce l les  de Ihrs, mais assez :x5~.lièi1es. 



Nous avons également const?ui+, ICI graphique aet tant  en évidence l e  
régime de la Sangha en année moyenne e t  en année de périodes pseudo-quinquea- 
nales  e t  pseudo-décennales sèches e t  liunides. 

En e f fe t  il n 'est  pas possible de qual if ier  par exemple d'année dGct11- 
nale, un assemblage de 12 modules merisuels de mëme fréquence décennale, T J w  
t e l l e  année ne sera pas globalement de fréquence décennale, mais aura izr3 

période de retour s u p é r i e ~ r e  à 10 ans. 

Ainsi par exemple l e  module =nucl de l'année obtenue en ajou+,xl'; 
l e s  12 m ~ i s  décennaux secs n'est que 3e 1389 m3/s, ce wi an f a i t  une 2;111"2 dc 
période plus que centenaire. 

3) Bilan Hydrique. 

Le module annuel de la Sangha coriespond 2. une lame d'eau écoul6e de 
365,8 mm sur l'ensemble du bassin en année moyenne. 
318,O mm 13. en année décennale sèche 
413,O mm II en anrée décennale humide 

Comparons 13hydraulicité e t  l a  slv-viométrie d'année de même fréquence t 

Nous caractériserons l a  pl.uvio~6tric sur l e  bassin par l e s  3 postes 
congolais pour lesquels nous c'c"crons d i  jà fa i t  lrStude des précipitations annuel- 
l e s ,  soi t  s 

d&ccnne'-d :;&:?l--: :-! 6 
~ -.- . ...-.-.-- décennale humide 

Ouesso s - .,.'\ 
!,>rd 

,, ? > ?  
I ~ . ' J >  

.j q '7 ? 
1950 

Sembe - i584 1,825 
Souanke l,q2r. .,-r.2d 1730 2025 

Nous adoptons pou? 1.9 'l;essln d.e Ia Sangha o 

1350 m eiî aniles rltoairiale ::èche 
1600 m en année moyenne 
1850 m en année décerLra13 humide 

- 11 1cur ~ < 3 r ~ ~ ~ p i ) i l C .  Les dé f i c i t s  hydriques. 

1C32 mm en année décen~lale sèche 
1236 mm en année médiane 
1.437 r n i  en année décennale humide (valeur un peu fo r t e  laissant supposer que 
p = 1850 ILT es t  trop fo r t ) .  

Ce qui donne une v d e u r  approchée de l a  moyenne jou~nal iè re  de 1'ETR : 
?1 TT?? c~st 1 lévaycit~cmssiration réelle! O 

L p 8  mn; en ann6e décennale sAche 
3p5 inm en année moyenne 
3,9 min en annt5e décennale humide 



Nous fournissons ci-après un tableau récapitulat i f  des modules mensuels 
e t  anmiels cbservés à la. station de Fbrt-Soufflay. Les périodes d'observations 
sont 1954 -- 1965 e-: 1968 - 1970. Les lacunes sont fo r t  nombreuses. Les basses 
e t  hautes eaux n'on-i; la  plupart un temps pas pu Btre relevées par sui te  du 
manque des i?lémcrit s t i  ' echelles correspondant a. Les divers lecteurs qui se sont 
succéiies & 1 oJ- t -,SOU?L'.L~;~ ont l a  plus souvent manqu6. de sérieux. 

Nous m n s  vcpsnamt rassemblé un échantillon de 12 modules annuels plus 
ou moins appi-o~i.r,,a,tii 5:' L :n;)ls-tement une l o i  de Gauss normale de cet échan- 
t i l l o n  es t  ;~co?r3  no:^^.:. iiaiLsi'aisalt: que pour l a  S m a .  

1Jcus avons O 3 - k ~ ~  ?.CE val-eus suivantes .o 
>4F 

moduic interannuel G = 466 d/8 

r auquel correspond lYécar% type 1-A = 71, m3/s- 
'a 

Ce gui avec un interval le  da-confiace de 90 $ permet l a  précision. 

Nous avons regroupé dans l e  tableau suivant quelques modules a ~ ~ u e i e  
de périodes de r e t o w  données, ainsi que l e s  modules spécifiques corrcspon- 
dant s . 
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MODULES MENSUELS MOYENS ET DECENNAUX 

SECS ET HUMIDES , 

QU DJA A FORT-SOUFFLAY - 







Les valeurs des K 3  obtenues sont relativement élevées, 

Les basses eaux sont némmoi~s  ;ssez régul ières  ( ~ a n v i e r  - ~ é v r i e r )  

La crue interrniid.?..i:rz (r ivri l  - ;drl..i) e s t  dé jà  assez i r régul iè re ,  

Les basse2 (?ni.=,. inL;*,;rrnQ3i-zim dl1 inois d'Août sont t r è s  i r régul iè res ,  
il p a r a î t r a i t  mênie que I c s  plus  basses eaux se s i tuen t  à c e t t e  époque en cas de 
p e t i t e  saison des pluies  t rEs  dé f i c i t a i r e .  

La grande crue des mois d'octobre - Ncvembre a une importance t r è s  
var iable  d'une =née à 7 'autre,  

Le régime du D ' J a ,  comme celui  de l a  Sangha, e s t  donc caractér is t ique 
d'un climat équatori c i l  de t r ans i t i on  boréal. Le type équator ia l  e s t  cependant 
mieux marqué que pour 12 Sanghao 

Nous avons construit  un graphique représentant l e s  modules mensuels 
du D'Ja en année moyenne e t  en année de périodes pseudo-quinquennales e t  
pseudo-décennales sèches e t  humideso 

Avec l e s  mêmes r e s t r i c t i o n s  que pour l a  Sangha, on peu.$ noter  que l e  
module annuel de 1 'année f i c t i v e  obtenue en ajoutant l e s  12 mois décennaux sec 
11 l es t  que de 279 m3/s, ce qui en fait une année d'occurrence plus pue cente- 
naire.  

3) Bilan Hydrique. 

Le module annuel du D 'Ja correspond à une lame d'eau acoulée. de 

38T75 mm sur l'ensemble du bassin en année moyenne 

306,4 11 l1 décennale sèche 

455 9 1 II  décennale humide. 

Si ncjus adoptons pour l a  pluviométrie annuelle l e s  mêmes chiff res  
que pour la Sangha, so i t  : 

1350 mm en année décennale sèche 
1600 mm en année moyenne 
1850 mm en année décennale humide 

I l  l eu r  correspond des d é f i c i t s  hydriques 

963 mm en année décermale sèche 
1294 mm en année moyenXe 
1395 mm en année décennale humide. 



ce qui donne l e s  vaïeurs moyennes journalières suivantes de llETR. 

2,6 mm en année décennale sèche 
3,5 mm en année moyenne 
3,8 mm en m é e  décennale humide 

Ces chiffres  mnt  légèrement infér ieurs  à ceux de la  Sangha, sans 
doute car nous avons sous-estimé la pluviométrie m r  l e s  r e l i e f s  du bassin 
du D'SA qui pourrait ê t r e  supérieure à la  pLuviométrie moyenne sur l e  bassin 
de l a  Sangha qui a une tendance plus tropicale,  c ' e s t - M i r e  moins arrosée. 

I V . - E T U D E  D E S  C R U E S .  

a)- LA SANGHA A OUESSO . 
Nous avons pu rassembler un échantillon de 19 crues maximales annuelles. 

Toutes ces crues ont leurs  m a x i m a  entre l e  20 Octobre e t  l e  20 Novembre, e l l e s  
présentent donc une bonne régularité. 

I l  nly a malheureusement queune seule lec ture  gar jour, aussi l a  cote 
journalière fournie par l e  lecteur est-elle , en cas de crue, sy~témat:.~ement 
infér ieure au vra i  maxima de l a  crue. Cela n'est oependant pas t r è s  grave car 
l e s  pointes de crues de l a  Sangha, sauf extraordinaire, sont t r è s  applaties 
e t  peuvent l e  cas échéatît durer plusieurs jours. 

Nous avons r é m i  dans un seul tableau toutes l e s  hauteurs caractér is t i -  
ques de hautes e t  basses eaux connues depuis 1952. 

Une l o i  de Gauss est  ajustée à cet échaztillon de 19 valeurs, l 'ajuste- 
ment es t  assez s a t i ~ f a j . s a ~ t ,  Seules lès oiues l e s  plus for tes  et  l e s  plus bas- 
ses observées, s'écarteolt de façon notable de l a  droi te  d'ajustemmt. Les plus 
for tes  parce que l a  Ci ,-t -11 bution est  peut-Qtre hypo-gaussique sans qu'i 1 ED it 
prudent de t i r e r  des coiicliisions sur ce point, l a  plus faible  1958 représente 
une probabilité t r h s  fxir>le. 

-- La crue moyenne mnuelle es t  : -8c = 3926 m3/s, à laquelle correspond 
lm écart-type - A , ,  ,,,3/- 

Ce qui, avec un intervalle de confiance de 90 '$ , permet l a  précision 

'6 = 3 9 3  + 760 m3/se 
J 
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7. ---a- . --.-- - -- ---- . ,- - ---- 
1 i LI ,- I 

m : " P .  

! le s a i s o n  des p l u e s  ; -o . - ,  ~ , i  32s p l a i e s  ? Etiage 1 h é e s ,  --. - * ---- --.. -" .---- - 
1 I I I 

I H '  P Date Q , J,~::c . 
! 

! Date ! i Q  n --.---- ---- - ---- -- -- Q 
! ! 

! 

1 ! I 7-17 j 455 
! 

3422 j 505 





Nous avons regroupé dans l e  tableau suivant l e s  débi ts  de crue dc 
fréquence de retour donné, a insi  me l e s  cotes. e t  l e s  modv.1es spécif iwes 
c~~~respondan t .  

U 

I- b 6 e a  humides, \ Années oèches t - ,i 
:Période de retour 1 ? t 1 f ! 1 1 1 1 1 I 

année i i o a i  -- ----- 5 0 1  - m l  1 0 1  5 1 2  i 5 1 i 0 1  2 0 1  5 0 j i 0 0 i  
1-1- 1 1 -  

- - .I_ L_-- 

1 1 
'D6bit 1 de crue m3/= f5070 id930 f 4 7 3 ~  !4556 !4340 ]3926 ]3500 f3296 13110 12910 12783 ! 

-1- 
- -- 

t - 1 -  
----- 

I Cot e cor~espon- I 1 1 1 1 
d a n h  m 16,X ]6,07 15,80 ;5971 - 15150 ,5110 !4T64 14?42 :4,21 --- !3?99 f3984 

.- 
-1- Débit spécifique 1 1-1- Z 1 ? 

de crue I 32,O 1 3 1 ~ 1  12919 128,8 127,4 12418 !2O1a !19,6 -- j18,4 !17,6 .- 

Le coefficient d ' i r régular i té  internannuelle IC3 est  de 1,38 O 

b)- LE D'JA A FORT-SOWFLIAY. 

Nous n'avons pu réunir qu *un échantillon de 12 cures seulenient . 
Ehcore ne sommes-nous guère sûrs des hauteurs de la no i t i é  au moins de ces 
cruesc 

Ces 12 crues maximales annuelles, toutes situées en Octabre-Novenbre 
ont nns moyenne - & - I,?.@ m3/s. 

L'ajusternant à une l o i  de Gauss.. n 'es t  guère sa t i s fa isant ,  surtout pour l e s  
fa ib les  cmes. Nou:â n e  pensons pas toutefois qu ' i l  so i t  j u s t i f i é  d'adapter 
une l o i  plus 80,ophistiqliée 5 un échantillon si incertain. 

L'&car2 type !:if ....-. 
est  249 m 3 / ,  

XG 

ce qui un in$em-dle de confiance de 9 % permet pour l a  précision. - 

Nous awns rasseriiblr5 aans l e  tableau suivant quelques débi ts  cmscté- 
r i s t ique6 de crue d z o c c - ~ ~ t ~ e n c a  donnée. 

1 hvrnj.de s 1 sèches ..- ! 

l Période de retour 1,O 5 2 5 10 1 1 
1 ! 1 ! 1 1 

' Débit &/a 1 I 1570 1 1 1248 1460 1 l- 1 0 0  ! , 930 ' ! 
I 1 

7111 1 7165 1 
! 

,Cote zorrospondante m 1 4155 : 5909 ! 6109 1 .- -- 
!Débit spécifique y 

11s k m  
2L11? -- I 8 P  3212 t 1 -  - - . .. 



D'JB A FDR'I-SOUF'FLLLY - Station No 30 

Hauteurs caractéristiques 

- - - ' le saison des p lu ies  ' 2o saison des pluies 
1 E t  iagc 1 

', Alr62q!- 1 1 ---- 
I 1 Date 1 H 1 Q 1 Date 1 H 1 Q 1 Date 1 H -! $ 
- - - -.- _--CI --A--/ 

l 1 1 1 1 1 1 1 1 1 
i "+ . 1 r 1 i 5.93 i 510 i 104.2 1 d o ~ t  . !  (155 ~ ~ : 3 7 2  1 

i' , 1955 1 1 1 1 30.10 
1 

i I 1 1 1 - 1  1 1 'Fin Jui l .  ' ' 20 180 : 
? 

( 1961 2. 1 218 477 1 (-54); 96 1 

. 

492 j 1004 fko~t/sep.  , ' 9.11 

1962 1 3. 5 1 284 1 592 1 4.11 1 669 I 13711 !J=/F~v 1 (<O 1 <Cl55 
43 1 1963 f 21. 5 875 ' 1 13.10 ! 509 1 1040 , 24.1 (047?)1 (213)? 

1964 116.6 i 360 1 735 1 8.11 ! 800 1 1645 1 Août 1 (-40) 1 (110) 



V . - E T U D E  D E S  E T I A G E S .  

.A)- UL SANGHA A OUESSO. 

Nous avons obtenu un échanti l lon de 19 Valeurs d 'é t iage absolu, aa~p31 

nous avons a jus t6  de façon satisfaisants une l o i  de Gauss normale. 

Le déb i t  d 'ét iage moyen interannuel e s t  - -  3 
% 

- 765 m /s a u p c l  c3r -  ci :-x3xe 
é ~ a r t - ~ ~ p e c  _ 16 1 m3/, 

Q 
Ce gui, avec un in t e rva l l e  de confiance de 90 $, permet 12 cr:c.is,r 

Nous avons rassemblé dans l e  tableau suivant l e s  déb i t s  caractér is t iques  
d 'ét iage de périodes de re tour  données : 

--. 
I Années humides 1 Annios sèches 

!Période de re tour  1 1 ! ! 
i 
1 

1 année6 IO ! 2 0 !  50 l l O O !  
fDeâit dT8t iagea  i--I-i-i--I-~- 1 1 ! - 1 -  1 

f m3/s 1- 1145 , - Iloc, io30f 972 ! 900 765 I 6.30 1558 500 430 ! 3 9  
!Cote correspondante 71 

1 t- - ? ! ! -  
1 m 

!-!-!-!- 
1 1 7 ~ 6 5 ~  7 9 - 4 ;  ? ~ 4 r > i  1;34! 1912! 0,W1 0,75! 0,64! 0,Y1 0,421 .-- --- 

!Débit spécifique !--II- !‘!- I I - ! -  !- 
1 d9ét iage l/s/km2 I 7'3 1 770; 0 ~ 5 :  G d 1  5,7! 4,8! 4,01 3,5!  3,2! 2,'71 2,461 

- Le coefficient ci 'i.-:-~~;uLa?ité IC3 e s t  de 1,74. 

L'ajustement d e  L :  4ciim2illon des h a t e u r s  absolues d 'ét iage à une l o i  
de Gauss dorne des valecvs légèremnt  d i f f é r en t e s  : 

e t  l e s  hauteurs caractér is t iques  d'années de périodes de re tour  données sont, 

f humides - ! sèches, i 
!%riode de re tour  

10 f 20 i 50 f ?O0 i ! ann6e6 
1-1- 

- 1 
1-1- - 1- 

--- r- T 1 T T Co'te m 1 ,173 11,66 ! ! 1,45, 1133! 1 ~ 1 1 1  . , 0188! 0176; 0i67! 0,56i Ol@i 

Le coeff ic ient  d1 i r r égu la r i t 6  K3 e s t  l,9, 



b)- LE D 'JA A FORT-SOUETLAY* 

Nous avons réuni un échantillon de 16 valeurs. 1JIalheureu.sement 
l 'échelle négative n ' q a n t  été  ins ta l lée  qu'en 1779, l e s  cotes de 7 de cea 
valeurs inférieures à O ne sont connues appmximativement que pow certaines 
d'entre el les .  

Aussi ne faut- i l  se f a i r e  guère d ' i l lusions sur l a  précision e t  l a  
r ep résen ta t in té  de l 'étude qui en résulte. 

Le débit moyen i.?iterannuel d'étiage es t  

il l u i  correspond un Qcart tyse 

L'ajustement à une l o i  de Gauss n'est  pas sat isfaisant ,  

Cependant l a  connaissance des &ic..ges. exacts arrangerait probablemen* beaucoup 
cet a justement . 

Nous rassemblons dans l e  tableau oi-dessous l e s  estimations des 
étiages d'occurrence donn6e. : 

-----. - 
i I humides s'echss i -.- -- - ----- - 

1 ? 
2 ;  ' ~ @ i 6 &  de rét6ür \ 90 

, 

1 f 1 - --* . 
5 : c ;  

i 
'nébit m3/a 265 1 230 ' 175 ' ! 115 1 85 1 1 ----- . 

1 0116 I 
4 9 3 5  I Cota m 

? 

!- I: O t 8 3  OtGO 
-0.65 1 -- -- - -  

1 1 [Débit apé cifique 
1 l/sfkm2 1 699 1 495 1 3,O 

2 ° F  ---- - 
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a)- L a  Sangha à ûuesso. 

1 ) GRIIPHI@JE DES DEFAILLMCES. 

Nous .wons volontairement borné notre  &tude aux cotes in fé r ieures  à 
1,50 m l  cote déjà  t r è s  supérieure à l a  cote  l imite  de navigabi l i té  de l a  
Sangha. 

Nous disposons d'un échanti l lon de 19 années d'observations complètes. 

Noirs donnons dans l e  tableau ci-après l e s  cotes  qui ne sont pas a t te in-  
t e s  pendant LUI nornbre Ce jomdonnés,  en nous l imitant  à l a  cote 1,50 m. 

-- - - I KI jour! 1Q .j ! 20 j ! 30 140 j . 1 5 0  j 1 6 0 j  ! 7 0 j  1 8 û j  ! w j  1 1 0 ~  j ;  
1 102 : 105 109 : 113 : 1,17 1,21 1 126 1 9 u  : 99 1 

1 ! 
I ! 131 138 f )150 

1 6 8 1  98 1 1051  I l l  1114 1119 1123  I l 2 8  1137 ! 147 !)150 1 
1 67 88 ! 1 

98 f 104 109 115 f 121 j 125 ! 128 
! 

1 ! 1 ! ! ! 140 i y 5 0  , 
! 6 6 1  87 1 9 5 1 1 0 4  1111 1118 1127 1135 i l #  1$150! 1 



GRAPHIQUE D.ES DEFAILLANCES 

DE L A  
SANGHA A OUESSO 



Les divers échantillons de 19 valeurs, correspondant à 0,10, 20 jours, 
etc., . ont ensuite é t é  classés, chaque valeur a é té  reportée sur un graphique 
en regard de sa fréquence. (voir graphique). 

L'dchantillon des cotes non a t t e in te s  O jour par an a déjà f a i t  l 'objet 
d'une étude s ta t i s t ique  cLui es t  cel le  des étiages absiolus annuels; Ncus avons 
ajuste  des courbes sur ' . i?c: a,utrcs Qchantillons, d'où l e  graphique des défail- 
lances, permettmt, pou:> une année de période de retour donnée, de connaître 
l e  nombre de jours où un d6bi-L; e t  la. cote correspondante ne sont pas a t te in ts .  

Ncus avons regî:i.o~?5 ces résul ta ts  dans l e  tableau suivant : 

Nombre de jours ui; ui débit e t  l a  cote correspondante n'est pas a t t e i n t  
pour une année dfoccurrence d'année. : 

*-- - - -  -. . 
Pericde 

Annéoa sèches t h é e s  humides is 
!Cote!Débit  100 ! 50 ! ! 10 1 5 1 2 1 5  1 1 0  
1 i ! ! ! ! I 
!1i50 ;1005 98 ! 95 ! 92 1 49 ! 16 j ! 

! 
- ! 83 ! 89 1 

1 ,  tg40  1 ! 81 ! 
! ! ' 

- ' ! 87 f84! 74 ! 33 I ! O ! 

! 81 ! :1,30 t875 ! 78 , 75 1 71 1 ! 60 ! ! 20 
I ! 
! ! O 1  -- 

I ! 
O ! 

'i,20 1 810 71 ! 69 65 1 58 1 ! 42 1 ! 1- -- ! 9 !  O ! O i 
! ! 

61 ! 1,10 i 750 58 1 53 ! 42 ! 
! 

! 23 ! 
! 

O ! 
1 

1 1 O ! ! 0 ;  
!- 
1,oo f 693 ! ! 50 ! 1 1 i  O ,  ! O !  ! O 6 1 ! ! 

! ! 1 34 1 ! 37 1 b190 ; 635 1 24 ! 12 ! 
! ! O 1  

O !  
! 

! ! ! 
O I 

1- 
10,30 ! 580 1 2T1T 1 I 1 '  I 1 ! O  ! O 1 ! O ! O 1 

I 
- 
'0 70 f 530 1 ! ! ! O 1 ! 
! ' - ! 19 ! 13 1 ! O ! O !  O ! ! 10- 1 

1 

! 10 1 0 ~ 6 0  ! ! 480 , ! ! I 1 O I ! O ! O O ! ! 1 I 

! 1- ! 1 -  ! 
O ! 

1- 
,0,5Q f 430 

1 
1 

! 
O ! O ! 

1 
! O 1 O 1 O ! O ! O I  i 

1- 
-- 

! ! 1 1 O 1 
O O ! O 1 O 1 O ! O ! O ! 

! 
I-- 

N A V I G A B I L I T E .  

Les principaux obstacles à l a  navigation sur lc bief  aval de Ouesso 
soni; l e s  nomkeux bancs de sable divaguant. La navigation demeure cependant 
possible presque toute L'année aux convois ne calant pas plus de 1 m. 



Le b i e f  amont jusqu:à Salo e t  Nola, présente en plus des bmcs  de 
sables des passes rocheuses dangereuses ou ii1fra~cli;issables aux basses eau;':, 
malgré l e s  importantes campagncs,de déroctage qui ont d é j j  é t é  réa l i sées ,  

Etant donné l e  peu de précision de ce que nous savons Lez b,?:;ïc?:: c2!,:: 
de ce t t e  r i v i è r e ,  il nlesf  pas question de f a i r e  l e s  rnEmes cülcv!.~ ~ L G  r_.or.- 
l a  Sangha. 

b1o.us nous contenterons de décr i re  qua.litztivemen'c ces dé:ia.illa~ilc~a ,: 

- 8 années, sur l e s  16 de l 'échant i l lon,  eurent des  jours ott !.a co,tc O r 0 O  
n 'é ta i t  pas a t t e in t e .  

- Pour 5 de ces 16 =iécs l a  CO-LE. -.$O a e  2133; pas a;tsiiin-te ce:>tain jom, e t  l a  
durée où la  cote 00 nyL.taiS pas a;t-lei:-i14;e S t a i t  Daim cec 5 ~ n n é e s  sup6rieure 5 
2 m i s .  

- &fin l a  coke 0,80 n ii'i r:i; C L < . D A S . ~ ~ ~ ~  toi~ke 1:cizîbe quiune f o i s  -tous l e s  10 
ans0 

Lee tcLssc.:< t ; " ~  f? !>  , ; - - i . < i ~ . c '  -. 3'Cz;'Ler son* l e s  plus r6gulières,  mais 
,. ' - - l e 3  bzvss:> I:A:?..:,. C.V. ;Ils:!-, -- ..LC, ..,. ii. ~ - , - - : s  s ~ ï r >  t r k s  i:i-r5gulières donnent cepen- 

dant l e s  étiage2 C.*,T?;.?CS ?.z: :~l-i:~.n si;rè.res, l o r ~ q u e  l e s  pluies  d'Avril - Ilai 
sont déf icL-~~- .  :oc 

a)  BIEF OUES a- -~T~?,JI~'~~WU-EOI,~~'~X~ . -- _ --I_ .--_.-...- Y--.-- * 

On note l a  présence de quelqties bancs de gi:i?,~.riers tr&s génmts  en basses 
eaux où l a  larne d b a u  ne dépasse p,rfoi'ois pas un nèt re  a u  ce r ta ins  ueuils. Il 
ex i s t e  auss i  quelques s eu i l s  rochew: qui sont ceps;?cialS t ou jo~~ . r s  c!xf;oü~nal?.os. 

Ce b i e f  demeure cependant na\-igablc la rcajedr3 pu-bic  de ; ' c j lnEc en 
annias  moyennes O 

Les s eu i l s  rocheux = n t  t r è s  nombreux et; pcu prcfonds.. Lv ?a::~2;,.,r> : ibr :  
e s t  parfois  t r k s  é t r o i t .  L'obstacle majeur e s t  l a  FaSE2 ~ o c ~ ~ C X B ~ ,  dc 3~1j .~: : ) ; -  
L02qpo. 



L a  navigation n'est  possible, eni année moyenne, que 6 mois sur douze, 
Il convient surtout de f a i r e  t r è s  attention aux baisses t r è s  rapides des eaux 
( jusquf à X> cm/jour à Fbrt-Souff lw pendant plusieurs jours). 

c) BIEF-FOR!&SOUFFLBY - CHUTES DE N'KI (~ameroun) 

On retrouve des bancs de gravier divaguant qui font obstacle 2 l a  
navigation en basaes eaux, surtout au droit des î l e s  nombreuses sur ('?-,.-GL;v 

par t i e  du cours d'eau. Lo principal obstacle demeure l a  sér ie  dc ~ ; L T ) ~ C ~ C F  

des chutes Chollet (à 70 km de a r t - ~ o u f f l w ) .  

Usément franchissables en Zodiac, pour toutes  l e s  cotes du Tlcx-;~; 
(quniqu'il f a i l l e  se mefier à la  descente du dernier rapide),  nous nr Senslns . - 
pas que ces rapides soient franchissablea avec des bateaux de plus grmde . t z . ~ -  
le. 

Une pinasse à hauts bords, munie d'un moteur t r è s  piiisscv-f pourrait 
certainement remonter sans t rop  de peine l e s  rapides de la chute Chollet, l a  
descente se ra i t  cependant des plus périlleuses. Par contre l e  passage en b i l l e s  
perdues de bois f lo t t an t  ne pose pas de problème. L a  proaortion de bois perdu 
se ra i t  certainement t r è s  faible ,  vu l a  propreté des r ives  de ces rapides, 
abruptes e t  sans eaux mortes, 

Ces rapides sont curkeusement l e  plus aisément franchi ssable s en 
basses eaux e t  moyennes eaux, JJelir franchiscilcment en hautes eaux ( 450 m à 
de t r è s  grosses v w e s  de r - ' .~  ~.,olin,?:ice, 

En elroizt Lc.3 <i 7.1ez C'l,o! 12 t , 19 .T) Ja s 'é ta le  à nouveau dans une vallés. 
luxuriaiite, Cn n o t s  t o n  Ju-CTS L;?, pré~cnce de nombreux bancs de graviers. Lea 
passes rocheuses s w i ~  ;lus en -111s nombreuses e t  dél icates  aux abords des 
chutes de N'Kic On ari.iut en kdiac,  au pied du dernier rapide avant la  ohute 
qui e s t  for+ üellt. ,  

L a  navigation sui l'ensemble de ce bief ( ~ o r t - ~ o u f f l a y  - Chute do N > K ~ )  
e s t  possible d11rctn.t l a  inême période e t  avec l e s  mêmes t i r a n t s  d'eau que sur l e  
b ie f  précédent Bolozo - Fort-Souff lw,-*si l'on excepte l e s  d i f f i cu l t é s  propres 
à la  chuto Cholk t e  


